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Nelly DEVILLE et ses collègues du SCAPA NANCY  
avaient préparé un parcours course d’orientation 
 VTT et pédestre  au départ du restaurant  
« le Chaperon Rouge » en face du « Crocodile »  
sur la Route de Maron. 

 François SAGNARD prend en charge 
un groupe de grands mais au bout 
de 500 m à peine, il est appelé sur 
son portable. Etant d’astreinte, il 
doit regagner Bainville-sur-Madon 
pour dépanner. Du coup, la dou-
zaine d’adultes se regroupe sous la 
houlette de l’autre François – LOE-
VENBRUCK ,et suit à distance le 
groupe de François Chery avec ses 
galopins. Mais nous ne tarderons 
pas à perdre les jeunes de vue. Ils 
ont dû louper quelques balises et se 
sont un peu emmêlé les crayons. 
Nous ne les reverrons plus dans le 
secteur du Val de Fer. 
Car Maurice AUBRY du Scapa, qui 

avait préparé les cartes, nous avait concocté une surprise : il fallait trouver les balises qui n’étaient pas indi-
quées sur la carte. A nous de les  mettre. On avait beau ouvrir l’œil, on en a raté. Et pourtant on a fait dans 
l’ordre et dans le bons sens. On pensait que des personnes mal intentionnées les avaient enlevées, mais non à 
l’arrivée, Nelly nous a confirmé qu’elles étaient toujours en place, son collègue qui fermait le circuit les a bien 
trouvées. Deux vététistes supersoniques qui faisaient le parcours façon course, nous ont doublé à toute allure. 
Pas de souci pour eux. Et pourtant, il y avait Mademoiselle LAURA qui veillait au grain, chaque fois que  

François prenait un raccourci, on re-
partait en arrière pour vérifier au-
tour des bosquets ; on mettait à 
contribution aussi Jean-Pierre, le 
dernier venu, ami du Love-Tandem, 
géomètre de sa condition. On atten-
dait sa confirmation avant de s’en-
gager dans un chemin de débar-
dage ou des explications d’un signe 
particulier sur la carte. Pas facile 
tout de même. Mais une très bonne 
ambiance et mentalité. 
Pour Marie-Pierre, c’était sa pre-
mière ! Denis Hermon soignait son 
copain Michel Luketic qui s’était fait 
une plaie au genou dans un petit 
chemin technique. D’autres se ca-
chaient pour ne pas lire le plan, j’ai 
les noms mais je ne vous les dirai 
pas. 
François Chery a fait couper ses jeu-
nes, et nous, nous avons bouclé le 
circuit de 15 kilomètres, juste avant 
une pluie diluvienne vers 16 h 30. 


